
MOUVEMENT INITIATIVE ET LIBERTÉ
La droite civique, gaulliste et patriote

BP 84 – 92303 Levallois-Perret cedex
Téléphone : 01 47 57 34 44 h Télécopie : 01 47 57 34 24 h Courriel : m.i.l@noos.fr h Site : http://www.lemil.org

Communiqué de presse

Législatives 2007 :
UNE AMPLE MAJORITÉ POUR LE PRÉSIDENT

Le Mouvement Initiative et Liberté (MIL) salue avec satisfaction le résultat des élections
législatives.  Après  les  commentaires  à  chaud  qui  n’avaient  souvent  d’autre  but  que  de  brouiller  les
cartes, la réalité reprendra ses droits au fil des mois. Cette réalité, c’est que les électeurs ont donné
une  majorité  très  nette  à  la  droite,  et  en  particulier  la  majorité  absolue  à  l’UMP,  brisant  ainsi  le
mécanisme quasi automatique qui provoquait à chaque scrutin la défaite de la majorité sortante. La
signification  de  cette  victoire  est  claire  :  les  Français  ont  voulu  donner  au  Président  Sarkozy  les
moyens législatifs de mener à bien les réformes vigoureuses et salutaires qu’il avait annoncées dans
son programme.

Pourtant,  il  est  certain  que  les  résultats  du  second  tour  auraient  pu  être  meilleurs  qu’ils  ne
l’ont été. On peut, semble-t-il, relever deux causes pour expliquer ce manque à gagner électoral. L’une
est  d’ordre  conjoncturel  :  il  s’agit  de  ce  qui  a  été  perçu  comme  une  certaine  confusion  dans  le
message gouvernemental à propos de la «TVA sociale». Cette mesure complexe, relevant de la
technique économique et financière, mise en avant quelques jours avant la date du scrutin, ne pouvait
pas être comprise et appréciée sereinement par la plupart des électeurs. La gauche a donc pu, avec
une parfaite mauvaise foi, en présenter une interprétation caricaturale propre à semer le trouble. Le
Président Sarkozy a fait la mise au point qui s’imposait, mais le mal était déjà fait.

L’autre cause se rapporte à la préparation du scrutin. Le nombre des abstentions étant resté
stable, le renversement de tendance qui s’est produit entre les deux tours dans certaines
circonscriptions s’explique forcément par la démobilisation de certains électeurs potentiels de la
droite  et,  simultanément,  par  la  mobilisation  renforcée  de  la  gauche.  Ce  phénomène  ne  s’est  pas
produit par hasard : il est le résultat d’un déficit de militantisme dans les rangs de la droite, qui se
laisse trop souvent aller à accorder une confiance naïve à une « communication », considérée comme
une potion magique qui permet de s’endormir sur ses lauriers et qui dispense de travailler le terrain.

Le Mouvement Initiative et Liberté (MIL) a souvent attiré l’attention sur le rôle
irremplaçable des militants, en permanence et particulièrement lors des élections. Un avertissement
sans frais (ou presque) a été lancé le 17 juin. Il est urgent que toutes les leçons en soient tirées.

Il faut enfin remettre en perspective les quatre tours de scrutins qui se sont déroulés du 22
avril au 17 juin. Contrairement à ce qui est souvent dit, le quatrième tour n’a pas contredit, ni même
atténué ou corrigé, les résultats de l’élection présidentielle. Les choix essentiels ont été faits lors
de l’élection présidentielle, en toute clarté et avec une participation massive qui confère au président
élu une légitimité pleine et incontestable. Cela ne saurait être remis en question. Les élections
législatives,  marquées  par  une  forte  abstention,  ont  moins  intéressé  les  citoyens  parce  qu’ils  ont
estimé qu’elles ne portaient que sur les moyens d’une politique déjà tracée et qu’elles étaient donc
d’un rang subordonné à la présidentielle. On peut être sûr que le Président Sarkozy poursuivra sans
faiblir et sans ralentir les réformes qu’il s’est engagé à mettre en uvre.

Levallois-Perret, le 18 juin 2007


